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RÉSUMÉ 

La révision et l’étude des Ovibovini, Ovini et Caprini provenant du Pléistocène moyen et supérieur européen permet de préciser les mo-
dalités de leur mise en place, leur origine et leur évolution. Six genres (Soergelia, Praeovibos, Ovibos, Ovis, Hemitragus, Capra) et neuf espè-
ces sont reconnues (S. elisabethae, P. priscus, O. pallantis, O. ammon, H. bonali, H. cedrensis, C. ibex, C. caucasica, C. pyrenaica). La durée
de vie de chacune d’entre elles peut être précisée et une nouvelle répartition chronologique et géographique en découle. Un appauvrisse-
ment progressif de la diversité des taxons au cours du Pléistocène moyen et supérieur est observé. 

ABSTRACT

The revision and the study of the Ovibovini, Ovini and Caprini dated from the middle and upper Pleistocene, give new precision on their
immigration in Western Europe, their origin and their evolution. Six genera (Megalovis, Soergelia, Praeovibos, Ovibos, Ovis, Hemitragus,
Capra) and nine species are identified (S. elisabethae, P. priscus, O. pallantis, O. ammon, H. bonali, H. cedrensis, C. ibex, C. caucasica). 
A precise duration for the life of each species is established and allows for them a new chronological and geographical chart. From the 
beginning of the Middle Pleistocene to the end of the Upper Pleistocene there is a progressive diminution of the taxa number

RESUMEN

La revisión y el estudio de los Ovibovini, Ovini y Caprini provenientes del Pleistoceno Medio y Superior europeos permite precisar las mo-
dalidades, de inmigración, su origen y su evolución. Seis géneros  (Soergelia, Praeovibos, Ovibos, Ovis, Hemitragus, Capra) y nueve especies
han sido reconocidas (S. elisabethae, P. priscus, O. pallantis, O. ammon, H. bonali, H. cedrensis, C. ibex, C. caucasica, C. pyrenaica). El tiem-
po de vida de ellos puede ser precisado, así como una nueva repartición cronológica y geográfica. Ha sido observado un progresivo empobre-
cimiento de la diversidad de los taxones en el curso del Pleistoceno Medio y Superior.

LABURPENA

Europako Goi Pleistozenoko eta Erdi Pleistozenoko Ovibovini, Ovini eta Caprini-en ikusketa eta azterketak horien agerpen, jatorri eta bila-
kaeraren modalitateak ikertzeko aukera ematen du. Sei genero (Soergelia, Praeovibos, Ovibos, Ovis, Hemitragus, Capra) eta bederatzi espezie
(S. elisabethae, P. priscus, O. pallantis, O. ammon, H. bonali, H. cedrensis, C. ibex, C. caucasica, C. pyrenaica) onartu dira. Horietako bakoitza-
ren bizi-iraupena zehaztu ahal izan da, eta ondorioz banaketa kronologiko eta geografiko berri bat egin da. Berebat, murrizketa bat antzeman
da taxonen ugaritasunean Goi Pleistozenoan eta Erdi Pleistozenoan zehar.
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INTRODUCTION

La famille des Caprinae GILL, 1872 est large-
ment présente dans les faunes européennes du
Pléistocène moyen et supérieur. Elle y est repré-
sentée par des membres de la tribu des Caprini
GRAY, 1821, des Ovini CRÉGUT-BONNOURE, 2002 et
des Ovibovini GRAY, 1872. Des synthèses sur leur
répartition chronologique et géographique ainsi
que sur leur anatomie ont été réalisées il y a quel-
ques années (DELPECH & HEINTZ 1976; CRÉGUT-
BONNOURE 1992 a, b, c, d; CRÉGUT-BONNOURE &
GUÉRIN 1996). Les analyses ont été poursuivies et
une nouvelle synthèse basée sur l’examen d’envi-
ron 200 sites du Plio-Pléistocène de France,
d’Italie, d’Espagne, de Suisse, d’Allemagne,
d’Autriche, de Grèce, de Russie et de Géorgie a
vu le jour (CRÉGUT-BONNOURE 2002). Il en découle
une meilleure appréciation des caractères morp-
hologiques des espèces ayant entraîné quelques
rectifications d’attribution. Nos connaissances sur
la répartition chronologique et géographique des
Caprinae ont ainsi progressé. Ce présent article ré-
sume quelques uns des résultats obtenus. 

I- LES OVIBOVINI DU PLÉISTOCENE MOYEN

En Europe trois taxons peuvent être reconnus
au début du Pléistocène moyen: Soergelia elisa-
bethae SCHAUB , 1951, Praeovibos priscus
STAUDINGER, 1908 et Ovibos pallantis H.-SMITH,
1827. Ce sont de nouveaux immigrants adaptés
aux importantes dégradations climatiques de
l’époque. En effet, les Caprinae du Pléistocène in-
férieur sont représentés par sept espèces dont six
n’ont aucun lien avec celles du Pléistocène mo-
yen: Megalovis balcanicus CRÉGUT-BONNOURE &
DIMITRIJEVIC à paraître, P. mediterraneus CRÉGUT-
BONNOURE, 2002, S. minor MOYÀ-SOLÀ, 1987, S.
brigittae KOSTOPOULOS , 1996, S. intermedia
CRÉGUT-BONNOURE & D IMITRIJEVIC à paraître,
Hemitragus orientalis CRÉGUT-BONNOURE &
SPASSOV , 2002; seul Ovis ammon antiqua
(POMMEROL, 1880) est repérable au Pléistocène in-
férieur et moyen. 

a- Soergelia elisabethae

L’espèce dispose de chevilles osseuses cour-
tes, épaisses à la base et se rétrécissant dans le
tiers final, qui sont portées par un pédicule relati-
vement long. Elles sont dirigées latéralement et
vers le haut selon un angle de divergence à la ba-
se de 120° chez le mâle et de 130° à 140 ° envi-
ron chez la femelle, puis inclinées à mi-parcours

vers le bas et l’avant. Leur surface est très pro-
fondément cannelée à l’avant et leur section est
variable: arrondie chez le mâle, elliptique chez la
femelle. On remarque la présence de deux bour-
souflures: une à la base, l’autre à mi-parcours, ré-
vélant des nodosités sur les étuis cornés. La man-
dibule à un diastème sans crête et un foramen
mandibulaire étroit en comparaison du boeuf mus-
qué, relativement rapproché de P/2. Les molaires
ont des lobes pincés. Il existe une médifossette
aux molaires supérieures pouvant être précédée
d’une fossette linguale et un éperon postérieur à
la post-fossette se remarque sur M1/ et M2/. La
M3/ à un métastyle rectiligne différencié en cro-
chet à la base. La face linguale de la P/4 est plus
ou moins plane, le lobe postérieur est beaucoup
plus court que chez les autres Ovibovini et plus
étroit que l’antérieur. Le dernier lobe de M/3 est
faiblement divergent à la base mais long, à face
linguale pincée au sommet puis arrondie à mi-par-
cours jusqu’à la base. L’humérus ressemble à ce-
lui du bœuf musqué mais s’en distingue par une
diaphyse verticale, un épicondyle médial à base
plane, caudalement épais et de section arrondie.
Les métapodes sont allongés, à diaphyse en sa-
blier et à condyles distaux ramassés (type Rangi-
fer).

S. elisabethae a été identifié dans six localités
européennes:

- Allemagne: Süssenborn (KAHLKE 1969 a), Bad
Frankenhausen (une mandibule attribuée initiale-
ment à une jeune femelle de P. priscus; KAHLKE

1963, CRÉGUT-BONNOURE 2002), Kapellenberg
(KAHLKE 1969 a);

- France: Igue de Saint Sol Belcastel: un humé-
rus attribué initialement à P. priscus (PHILIPPE et
al. 1980, CRÉGUT-BONNOURE 2002);

- Italie: La Tour de Grimaldi (deux jugales diver-
sement interprétées: C. primigenia pour E. RIVIERE

(1879), O. antiqua pour P.E. MOULLÉ (1997-1998));
- Hongrie: Zlaty Kun (FEJFAR 1961);
- Roumanie: Buguilesti (RADULESCO & SAMSON

1965).
Tous ces sites datent du Pléistocène moyen.

Les localités allemandes ont été rapportées au
Mindel, Süssenborn étant le site le plus ancien
(début du Mindel; KAHLKE 1975). D’après la micro-
faune, il conviendrait de le vieillir et de le dater du
début du Pléistocène moyen (R.D. KAHLKE, com-
munication orale). Bad Frankenhausen a été placé
dans le Riss (CRÉGUT & GUÉRIN 1979) mais le con-
texte géologique ne permet pas de retenir cette
hypothèse (KAHLKE 1995): il date du milieu ou de la
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fin du Mindel. L’Igue de Saint Sol Belcastel
d’après l’ensemble de la faune est attribuable au
Mindel. Les espèces reconnues à la Tour de
Grimaldi sont révélatrices d’un âge Pléistocène
moyen ancien. Dans l’état actuel des données, S.
elisabethae peut donc être considérée comme
une espèce guide de la partie inférieure et moyen-
ne du Pléistocène moyen.

b- Praeovibos priscus

Le crâne mâle possède des bosses sus-orbi-
taires proéminentes, plus élevées que le plan du
frontal, à surface supérieure bosselée. Le frontal
présente une rupture de pente au niveau des bos-
ses orbitaires, étant plus élevé à l’arrière. Les che-
villes osseuses sont portées par un court pédicule
et leur éloignement à la base est plus important
que celui d’Ovibos; leur base est fortement conve-
xe, sans résorption osseuse ni exostoses; elles
sont longues (dépassant le plan basal du crâne),
étroites (moins d’un quart de la surface du frontal),
de largeur constante, compressées dorso-ventra-
lement, inclinées dès la base vers le bas et l’exté-
rieur, faiblement incurvées vers l’avant. La cons-
triction post-orbitaire a pratiquement la même lar-
geur que celle du pariétal. Le crâne femelle a des
chevilles plus écartées à la base et à surface
moins élevée au-dessus du crâne. Les dents juga-
les inférieures et supérieures ont morphologie voi-
sine de celles d’O. moschatus mais distinctes:
présence d’un épaississement cingulaire labial en-
tre les lobes des molaires inférieures, fréquence
plus élevée des îlots accessoires sur la face occlu-
sale des prémolaires supérieures, présence d’un
îlot labial accessoire sur celle des molaires supé-
rieures, d’un épaississement cingulaire et d’une
colonnette linguale en arrière du lobe antérieur de
ces dernières. La surface interstylaire antérieure
de la M3/ est très concave et non alignée avec la
postérieure qui est donc en position plus labiale.
Le squelette a pratiquement la même morpholo-
gie que celui d’Ovibos mais les proportions diffè-
rent. Les métapodes sont plus allongés et graciles
que ceux du bœuf musqué et la diaphyse s’élargit
uniquement dans le tiers distal. 

P. priscus a été reconnu de la Sibérie (SHER

1971) à l’Europe occidentale ainsi qu’en Amérique
du Nord (KURTÉN & ANDERSON 1981; MCDONALD et
al. 1991). 

En Europe, ses restes ont été identifiés dans
douze localités:

- Allemagne: Süssenborn (un crâne femelle et
deux métapodes attribués initialement à Ovibos

ainsi qu’une première phalange; KAHLKE 1969 b;
CRÉGUT-BONNOURE 2002), Bad Frankenhausen
(STAUDINGER 1908), Mosbach II (SCHERTZ 1937),

- Angleterre: Trimingham, Walcot et Eccles
(DAWKINS 1883, REYNOLD 1934), Westbury-sub-
Mendip (une M2/ rapportée initialement à cf.
Soergelia elisabethae; GENTRY 1999; CRÉGUT-
BONNOURE 2002),

- Pologne: Bielchowitz (ou Bielzowice) (KO-
WARZIK 1912; RYZIEWICZ 1955),

- République tchèque: Stránská Skála (SCHIR-
MEISEN 1927), Zlaty Kun (FEJFAR 1961),

- France: Caune de l’Arago (CRÉGUT 1979),
- Espagne: Cueva Victoria (deux métapodes

fragmentaires, deux cubonaviculaires; CRÉGUT-
BONNOURE 2002).

L’analyse comparée du matériel permet de
discerner deux sous-espèces que l’on peut définir
grâce à la morphologie et à la biométrie (CRÉGUT-
BONNOURE 2002): la première, P. priscus priscus,
de grande taille, est caractérisée entre autres par
une M3/ à surface interstylaire postérieure relati-
vement longue, une P/3 à métaconide isolé en
une forte colonnette, un canon antérieur à échan-
crure inter-condylaire étroite sur la face dorsale,
prolongée sagitallement vers le haut par un sillon,
à diaphyse épaisse au niveau sus-articulaire et re-
lativement mince au niveau du foramen nourricier.
La seconde, P. priscus delumleyi CRÉGUT-
BONNOURE, 2002, de taille plus modeste présente
une M3/ à surfaces interstylaires antérieure et
postérieure symétriques, une P/3 molarisée et un
canon antérieur à échancrure intercondylaire large
sur la face dorsale, à diaphyse mince au niveau
sus-articulaire et relativement épaisse au niveau
du foramen nourricier. Elles correspondent grosso
modo à l’opposition d’un “bloc” continental sous
climat froid (Mosbach II, Süssenborn, Bad
Frankenhausen: P. priscus priscus) et d’un “bloc”
méditerranéen sous climat moins rigoureux
(Caune de l’Arago) voire très tempéré (Westbury-
sub-Mendip, Cueva Victoria: P. priscus delumleyi). 

En Europe occidentale, la découverte la plus
ancienne est celle de Süssenborn. Les sites de
Trimingham, Walcot et Eccles correspondent aux
séries du Forest Bed d’âge Pléistocène moyen an-
cien. Cependant, l’origine précise des crânes con-
cernés n’est pas connue avec certitude (STUART

1982). A Westbury-sub-Mendip, l’espèce provien-
drait des brèches jaunes, correspondant à l’unité
19 du “Calcareous Member” datées du Cromé-
rien (SCHREVE et al. 1999). La localité de Mosbach
II serait contemporaine (MAUL et al. 2000). Les lo-

´ ˚ ˇ



208 EVELYNE CRÉGUT-BONNOURE

Munibe (Antropologia-Arkeologia) 57, 2005 · Homenaje a Jesús Altuna S. C. Aranzadi. Z. E. Donostia/San Sebastián

calités de la Caune de l’Arago, de Bad
Frankenhausen, de Zlaty Kun, de Stránská Skála et
de Bielschowitz datent de la partie médiane du
Pléistocène moyen, plus précisément du Mindel.
C’est aussi le cas d’une partie du remplissage de
Cueva Victoria (CRÉGUT-BONNOURE 1999). P. priscus
est donc un taxon de la partie inférieure et moyen-
ne du Pléistocène moyen européen.

e- Ovibos pallantis 

L’espèce ressemble au bœuf musqué actuel
pas les proportions. Elle est indiquée dans quel-
ques rares sites du Pléistocène moyen (CRÉGUT-
BONNOURE 1984) . Le spécimen trouvé dans un
magasin à Barnwell pourrait provenir des séries du
Cromer Forest Bed (KAHLKE 1964). Plusieurs res-
tes ont été décrit de Süssenborn (KAHLKE 1969 b);
seul le crâne mâle correspond à ce taxon (CRÉGUT-
BONNOURE 2002). On peut rappeler que les points
de vue divergent quant à l’attribution spécifique
des spécimens européens que l’on rapporte soit à
O. pallantis (RYZIEWICZ 1934, 1955; Sher 1971;
TIKHONOV 1998; RAUFUSS & KOENIGSWALD 1999), soit
à O. moschatus ZIMMERMANN, 1780 soit à O. mos-
chatus pallantis. Les proportions crâniennes du
spécimen de Süssenborn diffèrant nettement d’O.
moschatus actuel, O. pallantis me semble pour
l’instant le terme le mieux adapté. 

II-  LES CAPRINI ET OVINI DU 
PLÉISTOCENE MOYEN

À partir du Mindel, la diversité des Caprinae
augmente légèrement, deux ongulés particuliers
aux reliefs se notant: Ovis ammon antiqua et
Hemitragus bonali HARLÉ & STEHLIN, 1913. A la fin
du Pléistocène moyen émerge H. cedrensis
CRÉGUT-BONNOURE, 1989 et le bouquetin alpin,
Capra ibex LINNÉ, 1758 fait sa première apparition.

a- Ovis ammon antiqua

L’espèce a la taille des plus grands Ovis 
ammon actuels. Le crâne mâle est haut, étroit.
L’arrière crâne est court mais saillant et le frontal
de type «pain de sucre». Les chevilles osseuses
sont longues, très étendues de l’avant vers l’arriè-
re (la face rostrale se situant au niveau du milieu
des orbites) mais surtout très larges, très rappro-
chées à la base, inclinées dès leur départ vers
l’extérieur, le bas et l’arrière. La section basale est
sub-ovalaire et l’apicale sub-triangulaire, à angle
rostro-dorsal net. Le crâne femelle a des chevilles
courtes, d’inclinaison latérale modérée et des or-
bites saillantes. Pour la dentition, je renvoie le lec-

teur aux synthèses précédentes (CRÉGUT 1979;
CRÉGUT-BONNOURE & GUÉRIN 1996).

Cette espèce est déjà présente en Europe
dans le Pliocène terminal de Bulgarie (SPASSOV &
CRÉGUT-BONNOURE 1999) ainsi qu’à la fin du
Pléistocène inférieur en Grèce (une M2/ laissée en
nomenclature ouverte (KOSTOPOULOS 1996)). Il y a
donc un diachronisme de l’apparition de ce taxon
entre l’est et l’ouest de l’Europe occidentale. Au
Pléistocène moyen, O. a. antiqua est reconnu
dans treize localités:

- Italie: Magliana (PORTIS 1918), Visogliano
(CATTANI et al. 1991), 

- France: l’Arago (CRÉGUT 1979), Pont-du-
Château (POMMEROL 1880), Camp-de-Peyre (DEL-
PECH et al. 1978),

- Espagne: Cueva Victoria (CRÉGUT-BONNOURE

1999),
- Portugal: Galeria Pesada (BRUGAL 2004;

CRÉGUT-BONNOURE & BRUGAL à paraître),
- Hongrie: Uppony I, Tarkö (JANOSSY 1969),
- République Tchèque: terrasse de Turany

(MUSIL 1968), 
- Angleterre: Westbury-sub-Mendip (GENTRY

1999; CRÉGUT-BONNOURE 2002), 
- Géorgie: Koudaro I (CRÉGUT-BONNOURE &

BARYCHNIKOV 2005), Sakajia (CRÉGUT-BONNOURE

2002). 
En France, tous les sites sont d’âge mindélien

ainsi que ceux d’Espagne et d’Italie. En Répu-
blique Tchèque, D. JANOSSY place la séquence
d’Uppony I dans une phase qu’il situe entre
300.000 ans et 200.000 ans (1969). La terrasse de
Turany est datée du Pléistocène moyen.

Le site le plus ancien serait Westbury-sub-
Mendip, le plus récent Galeria Pesada qui est daté
du Riss (MARKS et al. 2002). Cependant la cavité
géorgienne de Sakajia est datée du Pléistocène
supérieur (Würm ancien; BARYCHNIKOV 1989; VEKUA

& LORDKIPANIDZE 1998). Étant donné que je n’ai pu
trouver aucun détail sur la faune associée et que
dans le cas de Koudaro I l’attribution des couches
de base au Würm ancien est erronée (CRÉGUT-
BONNOURE & BARYSHNIKOV 2005), je préfère consi-
dérer la datation comme incertaine et méritant
confirmation. 

O. a. antiqua est donc présent durant tout le
Pléistocène moyen ancien en Europe occidental. Il
perdure plus longtemps dans la péninsule ibérique
et peut-être en Asie (Géorgie). 

b- Hemitragus bonali

L’arrière crâne est plus développé que celui
d’H. jemlahicus. Le frontal est long, légèrement
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convexe de part et d’autre de la suture sagittale
puis concave dans l’axe des foramens supra-orbi-
taires, et légèrement gonflé dans l’axe de la face
rostrale des chevilles. Les chevilles osseuses sont
courtes et placées dans le même plan que le fron-
tal en norma lateralis. Elles sont rapprochées à la
base et divergentes vers l’extérieur et vers l’arriè-
re, la courbure s’accentuant à mi-hauteur; leur fa-
ce rostrale est étroite et pourvue d’une arête; leur
épaisseur est constante et l’apex est large. Les
dents et le squelette sont parfaitement connus
(CRÉGUT-BONNOURE 1995; CRÉGUT-BONNOURE &
GUÉRIN 1996). La morphologie varie dans le temps
le métaconide de P/3 se dilate et se redresse tan-
dis que la dilatation de l’entoconide de P/4
s’amoindrit, le segment molaire se raccourcit, la
base des molaires se rétrécit, la largeur sus-articu-
laire de l’extrémité distale du canon antérieur dimi-
nue et la divergence des quilles dorsales s’atté-
nue. Enfin la lèvre trochléenne proximo-latérale du
talus s’allonge. En ce qui concerne ces deux der-
niers ossements, il y a une convergence avec
Capra ce qui révèle une mobilité différente du bas
de la patte des populations les plus anciennes aux
plus récentes. On est en droit de penser qu’il
s’agit d’une réponse adaptative à un milieu plus
escarpé.

H. bonali se rencontre dans vingt-six localités. 
- Autriche: Hunsheim (DAXNER 1968),
- Angleterre: Westbury-sub-Mendip (GENTRY

1999; CRÉGUT-BONNOURE 2002),
- France: Escale (BONIFAY 1974-1975), Arago

(CRÉGUT 1979), grottes Harlé et de l’Église (LAVILLE

et al. 1972), couches X, I, G, H et K d’Aldène
(BONIFAY 1989), Balaruc VII (CRÉGUT-BONNOURE

1988), Orgnac 3 (AOURAGHE 1992), Payre II
(LAMARQUE 1996), Baume Bonne (PSATHI 1996),
Bérigoule (CRÉGUT-BONNOURE 2002), Terra Amata
(MOURER-CHAUVIRÉ & RENAULT-MISKOVSKY 1980),
Igue-des-Rameaux (CRÉGUT-BONNOURE 2002),
Coudoulous I (JAUBERT et al. 1999), Abri Vaufrey
(DELPECH et al. 1983, DELPECH 1988), Abîmes de La
Fage (attribué initialement à Capra; BOUCHUD

1973, CRÉGUT-BONNOURE 2002), Pech-de-l’Azé II
(MARTINI-JACQUIN 1984 a), Combe Grenal (DELPECH

& PRAT 1995), 
- Espagne: Cueva Victoria (CRÉGUT-BONNOURE

1999), Atapuerca (quelques dents attribuées initia-
lement à Capra par B. SANCHEZ CHILLON (1997) puis
à Capra sp./Hemitragus bonali par J. VAN DER MADE

(1998, 2001)),
- Portugal: Galeria Pesada (BRUGAL 2004;

CRÉGUT-BONNOURE & BRUGAL à paraître),
- Italie: La Pineta (PERETTO et al., 1983),

- Géorgie: Koudaro 1 (CRÉGUT-BONNOURE & BA-
RYSHNIKOV 2005).

Les sites les plus anciens se situent dans la
première moitié du Mindel: Escale, Hundsheim
(FRANK & RABEDER 1997), les plus récents à la fin
au Riss: couches G et H d’Aldène (FALGUERES et al.
1991), Abri Vaufrey, Abîmes de La Fage (MOURER-
CHAUVIRÉ 1975), Pech-de-l’Azé II, Galeria Pesada.
Toutefois Westbury-sub-Mendip est d’âge très
probablement Cromérien. 

H. bonali est donc présent en Europe occiden-
tale du Cromérien au Riss final et son aire de ré-
partition s’étend du nord-est de l’Asie (Georgie) au
nord-ouest de l’Europe occidentale (Angleterre),
ainsi qu’en Europe méridionale (péninsule ibéri-
que). 

c- Hemitragus cedrensis

L’espèce a une taille inférieure à celle d’H. bo-
nali, voisine de celle d’H. jemlahicus actuel. Le
crâne est semblable à celui d’H. bonali mais le ré-
trécissement post-orbitaire est plus important, le
gonflement des frontaux dans l’axe des chevilles
est plus fort et les orbites latéralement très sai-
llantes. Les dents jugales, à couronne plus courtes
et moins épaisses que celles du tahr de Bonal, ont
une morphologie bien distincte (CRÉGUT-BONNOURE

1989, 1995).
On trouve ce taxon dans six gisements: 

- Cimay (BONIFAY 1974-1975; CRÉGUT-BONNOURE

1989), 
- Les Cèdres (CRÉGUT-BONNOURE 1989),
- Rigabe (CRÉGUT-BONNOURE 1989),
- Le Bau de l’Aubesier (FERNANDEZ 2001),
- Saint-Marcel d’Ardèche (CRÉGUT-BONNOURE

1989), 
- Arago (RIVALS 2002). 

Ces lieux correspondent à un territoire s’éten-
dant de la Basse Provence à l’extrême Est du
Languedoc. Ils datent pour la majorité de la fin du
Pléistocène moyen (Cimay, Les Cèdres, Rigabe,
couches I & J du bau de l’Aubesier) et pour quel-
ques uns du début du Pléistocène supérieur: à
Rigabe, une partie du matériel provient de la cou-
che I datée de la base de l’Éémien (BONIFAY 1960,
1965), au Bau de l’Aubesier, l’espèce est aussi
présente dans la couche datée par thermolumi-
nescence d’environ 199.000 B.P. (TRINKAUS et al.
2000), mais un âge éémien est cependant plus
probable d’après la faune (FERNANDEZ 2001). A
Saint Marcel, une comparaison avec la faune de
l’abri Moula permet aujourd’hui de dater le niveau

´ ´
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concerné de l’Éémien (DEFLEUR et al. 2001). Enfin,
à l’Arago, le matériel est issu d’un niveau du com-
plexe stratigraphique sommital (Terres brunes) qui
correspondrait à l’Éémien ou au tout début du
Würm ancien (RIVALS 2002).

H. cedrensis est donc une espèce guide de la
fin du Pléistocène moyen et du début du
Pléistocène supérieur du Sud-Est de la France.
Quant aux individus de Saint Marcel d’Ardèche, de
la couche H du Bau de l’Aubesier, et des terres
brunes de l’Arago, ils représentent pour l’instant
les derniers tahrs de France.

d- Capra ibex

La révision des matériaux du Néogène, du
Pléistocène inférieur et de la première moitié du
Pléistocène moyen attribués à Capra montre que
ces déterminations sont dans tous les cas erroné-
es (CRÉGUT-BONNOURE 2002): le Capra de Malaga
(Busk 1877) est d’âge Miocène et correspond à un
Bovidae de cette période, l’”Ibex cebennarum”
pontien d’Odessa (PAVLOW 1903) est sûrement
proche de Norbetia hellenica (GENTRY 2000), C.
bohlini (OZANZOY 1965) correspond à une espèce
du genre Gazella, C. rozetti est une Soergelia
(CRÉGUT-BONNOURE & GUÉRIN 1996) différente de S.
elisabethae et plus ancienne (Pléistocène infé-
rieur), C. alba est un Hemitragus (CRÉGUT-
BONNOURE 1999) ainsi que le C. ibex de la couche
D de l’Arago (MONCHOT 1998) et du site des
Abîmes de La Fage (BOUCHUD 1973). En Afrique du
Nord C. primaeva (ARAMBOURG 1979) correspond à
un nouveau genre (Pseudocapra CRÉGUT-
BONNOURE, 2002). Quant à Caprovis savini New-

ton, 1882 c’est un Tragelaphe; sa parenté avec
l’Antilospira robusta (TEILHARD DE CHARDIN &
TRASSAERT 1938) est probable. L’immigration de
Capra en Europe est donc bien postérieure à celle
d’Ovis et d’Hemitragus.

Sur l’ensemble de l’arc alpin et de ses bordu-
res, l’arrivée du genre Capra en Europe occidenta-
le est datée de la fin du Pléistocène moyen, aux
alentours du Riss moyen: Petralona en Grèce
(SICKENBERG 1971; TSOUKALA 1991), brèche de la
Grotte du Prince en Italie (BARRAL & SIMONE 1967),
Camburg en Allemagne (TOEPFER 1934). Lorsque la
détermination spécifique est possible, c’est C.
ibex qui est reconnu: faible divergence des chevi-
lles osseuses, faces dorsale et ventrale sub-recti-
lignes, face rostrale plus ou moins dans le plan
rostral du frontal, section sub-triangulaire. Dans
les sites où existent des restes dentaires et des
crânes, la M3/ a toujours une aile métastylaire dé-
veloppée au sommet et à la base de la couronne,
où elle diverge fortement, ainsi que des surfaces
interstylaires dissymétriques (fig. 1, mesures 9 &
10). Au Pléistocène moyen, la P/3 a un métaconi-
de non dilaté et dirigé obliquement vers l’arrière,
la P/4 n’a pas de renflement baso-labial, le tuber-
cule médian sur la gorge de la trochlée proximale
du talus est absent ainsi que le sillon de la face
dorsale du cubonaviculaire (CRÉGUT-BONNOURE &
TSOUKALA 2005).

La véritable extension de l’espèce sur le terri-
toire français correspond au Riss III qui est aussi la
phase de régression d’H. bonali. C’est au Pléisto-
cène supérieur qu’elle est la plus abondante et la
plus polymorphe comme nous allons le voir.

Figure 1: Diagramme des rapports de la M3
supérieure de C. ibex.
1- longueur occlusale; 
2: longueur basale; 
9: longueur de la surface interstylaire 

antérieure; 
10: longueur de la surface interstylaire 

postérieure; 
11: longueur occlusale des deux lobes

côté lingual; 
12: longueur basale des deux lobes

côté lingual. 
Référence des mesures in 
CRÉGUT-BONNOURE 1992 b.
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III- LES CAPRINI ET LES OVIBOVINI DU
PLÉISTOCENE SUPÉRIEUR

Les Caprini et les Ovibovini de l’Europe occi-
dentale sont représentés respectivement par un
seul genre: Capra avec trois espèces et Ovibos
avec une seule espèce.

a- Capra ibex

Du Pléistocène moyen au Pléistocène supé-
rieur, la morphologie change: le métaconide des
P/3 des bouquetins alpins se redresse et, dans le
cas de la Provence, se dilate progressivement. La
base labiale des P/4 se gonfle. Au Würm ancien,
les populations situées de part et d’autre de l’axe
rhodanien forment des unités morphologiques et
biométriques distinctes: à l’Est, on assiste à un
raccourcissement deux premières molaires des
populations provençales et au relatif développe-
ment de la troisième (Vallescure, Baume des

Peyrards, Le Tonneau), l’inverse s’observe à
l’ouest (Les Pêcheurs, Mialet, La Sartanette) où
par ailleurs la morphologie du crâne et des dents
se révèle quelque peu différente (C. ibex cebenna-
rum (GERVAIS, 1859) (CRÉGUT-BONNOURE 2002) (fig.
2 & 3). Ces différences sont l’indice d’une quasi-
absence d’échanges est-ouest. Il est évident que
l’estuaire du Rhône, doublé à l’époque par celui de
la Durance, et l’extension des glaciers à partir des
Alpes au niveau de Lyon ont formé des barrières
naturelles tout au long du Pléistocène moyen et
supérieur (MONTJUVENT et al. 1984 a & b). Les quel-
ques analogies de proportions observées entre
Vallescure et les Pêcheurs reflètent leur origine
commune. Les Alpes, tout du moins leur partie
sud, ont aussi joué le rôle de filtre: les populations
du Würm ancien d’Italie montrent plus d’affinité
avec le bouquetin de Petralona (C. ibex macedoni-
ca SICKENBERG, 1971) qu’avec celui de la Provence
(CRÉGUT-BONNOURE & TSOUKALA 2005). 

Figure 2: Diagramme des rapports de la M1 supérieure de C. ibex au Wurmien ancien. 
MDO: longueur occlusale; MDB: longueur basale , VLO1t: épaisseur totale du premier lobe ;  

VLO1 med.: épaisseur médian du premier lobe; VLO2t: épaisseur totale du  deuxième lobe; 
VLO2 med.: épaisseur médiane du deuxième lobe; VLB: épaisseur à la base.

Figure 3 : Diagramme des rapports de la longueur occlusale (LO) et basale (LB)  des séries molaires de C. ibex.
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b- Capra caucasica praepyrenaica

Au début du Pléistocène supérieur, un autre
bouquetin est reconnu dans le sud de la France.
Ses caractères morphologiques et biométriques le
rapprochent de l’actuel C. caucasica et de ses re-
présentants pléistocènes moyen du Caucase tout
en le distinguant: chevilles osseuses à courbure
latérale plus ou moins forte mais régulière, face
rostrale implantée obliquement par rapport au plan
rostral du frontal (le bord ventral étant en position
plus rostrale que le bord dorsal), section sub-ova-
laire. Les M3/ montrent une aile métastylaire sub-
rectiligne, des surfaces interstylaires peu dissymé-
triques et une P/3 à métaconide dilaté. Je l’attri-
bue à une nouvelle sous-espèce: Capra caucasica
praepyrenaica CRÉGUT-BONNOURE, 2002.

Il a été reconnu à l’Est du Rhône au Bau de
l’Aubesier (FERNANDEZ 2001) et à l’Adaouste
(DEFLEUR et al. 1994). Il est plus abondant à l’ouest
de ce fleuve, sur la bordure occidentale et méri-
dionale du Massif Central ainsi que la zone nord-
est des Pyrénées françaises où seize gisements
ont conservé ses restes:

- Ardèche: Saint-Marcel-d’Ardèche (CRÉGUT-
BONNOURE 1992 d), Abri Moula (DEFLEUR et al.
2001), la Vacheresse (CRÉGUT-BONNOURE 2002), 

- Gard: la Balauzière, La Baume Longue, aven
de Coulon (CRÉGUT-BONNOURE 2002), 

- Aude: Le Trou de la Crouzade (CRÉGUT-
BONNOURE 2002), 

- Ariège: Soulabé, Malarnaud, Le Portel (CRÉGUT-
BONNOURE 1992 d), 

- Pyrénées Orientales: Arago (complexe supé-
rieur; RIVALS 2002)

- Aveyron: Aven de Bouxès (CRÉGUT-BONNOURE

1992 d), 
- Hérault: Grotte Marie (CROCHET et al. soumis),

Hortus (CRÉGUT-BONNOURE 2002), Grotte de
Montferrand (CRÉGUT-BONNOURE 2002), 

- Haute-Loire: Grotte de Cottier (initialement at-
tribué à C. pyrenaica, CRAMPE & CRÉGUT-BONNOURE

1994; CRÉGUT-BONNOURE 2002)
L’évolution de ce taxon peut être suivie de

l’Éémien à la première moitié du Würm récent. 
Le bouquetin de l’Hortus et celui du Würm an-

cien de Soulabé sont les plus grands, autant que
ceux du Caucase, les individus du Würm récent
de Soulabé, de Bouxès et de Montferrand sont
plus petits. Du Würm ancien au Würm récent la
couronne des jugales se raccourcit et s’amincit.
Dans le cas particulier de la M3/, la surface in-
terstylaire antérieure s’allonge de l’Éémien au
Würm ancien (fig. 4 mesure 9). Au début du
Würm récent, elle se raccourcit tandis que la pos-
térieure s’allonge. Au niveau du crâne mâle, de
l’individu du Portel à ceux de Soulabé (niveaux du
Würm ancien) et de Montferrand, la cheville
s’arrondit. Avec les individus de Malarnaud, de
Soulabé (niveaux du Würm récent) et de Cottier,
elle se redresse. Dans ces deux premiers sites py-
rénéens, on constate que la morphologie est inter-
médiaire entre celle des spécimens du Würm an-
cien d’une part et de C. pyrenaica du Tardiglaciaire

Figure 4: Diagramme des rapports de la M3 supérieure de C. caucasica.
Mêmes références que la figure 1, mesure 9.
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et de l’Holocène d’autre part. Ce constat valide le
point de vue de l’évolution du bouquetin des
Pyrénées à partir des populations du Würm III de
C. caucasica (CRÉGUT-BONNOURE 1992 a). 

Au Würm ancien, l’évolution a été faible puis
une modification brutale est survenue au début du
Würm récent. J’interprète la stabilité des popula-
tions du Würm ancien et l’absence de transition
évolutive avec celles du Würm récent comme
étant l’indice d’une stase évolutive suivi d’un phé-
nomène de saltation.

c- Capra pyrenaica (fig. 5)

C. pyrenaica est clairement individualisé au
Würm IV sur l’ensemble des Pyrénées. Il est ca-
ractérisé par des chevilles osseuses identiques à
celles de l’actuel C. pyrenaica des Pyrénées: rap-
prochées à la base et verticales dans leur premier
tiers, puis régulièrement divergentes vers l’exté-
rieur et l’arrière, section ovalaire. Les M3/ sont
très comparables au groupe précédent. Le méta-
conide des P/3 est dilaté ou pas.

Le taxon est signalé dans de très nombreux si-
tes des Pyrénées et de ses contreforts (ALTUNA

1972, 1978; ALTUNA & MARIEZKURRENA 1993; ASTRE

1952; CLOT 1980, 1982, 1984, 1986, 1988; CLOT &
DURANTHON 1990; CRAMPE 1991; STRAUSS 1987). Il
ne m’a pas été possible de les analyser en totalité.
Ce bouquetin a aussi été identifié dans six gise-
ments des bordures orientale et méridionale du
Massif Central (CRÉGUT-BONNOURE 2002):

- Ardèche: Le Marronnier, Baume d’Oullins (ni-
veau solutréen), Abri Dumas (ou Saut du Loup;
Azilien), abri du Colombier (niveaux du Magda-
lénien et de l’Azilien),

- Gard: La Salpêtrière (niveaux du Salpêtrien et
du Gravettien), Grotte Chabot (Solutréen)

- Aude: Grau de Padern, Gazel (Magdalénien
moyen).

C’est bien évidemment dans les Pyrénées que
l’espèce est la plus abondante.

La fin du Würm III correspond à la phase du
début de la différenciation effective de C. pyrenai-
ca (fig. 5) mais aussi une période où le polymorp-
hisme populationnel était important. La lignée de
C. caucasica a donc connu une spéciation rapide
qui résulte de son isolat par rapport à l’espèce
souche du Caucase. 

C. caucasica et C. pyrenaica sont prépondé-
rants dans le Massif Central comparativement à C.
ibex, ce qui n’avait jamais été mis en évidence jus-
qu’à présent.

e- Ovibos pallantis

Il est largement présent dans le nord de
l’Europe occidentale, beaucoup moins dans les zo-
nes méridionales (SHER 1971; CRÉGUT-BONNOURE

1984; RAUFUSS & KOENIGSWALD 1999). Comme pour
le Pléistocène moyen, la morphologie et les pro-
portions tant du crâne que des métapodes permet
de le distinguer d’O. moschatus. Signalons pour
les femelles la présence d’une fosse ovalaire au
centre du pariétal.

Figure 5: Diagramme des rapports de la M3 supérieure de C. pyrenaica. Mêmes références que la figure 1.



VI- CONCLUSION

Les Caprinae du Pléistocène moyen et supé-
rieur européen sont connus par six genres
(Soergelia, Praeovibos, Ovibos, Ovis, Hemitragus,
Capra) et neuf espèces (S. elisabethae, P. priscus,
O. pallantis, O. ammon, H. bonali, H. cedrensis, C.
ibex, C. caucasica, C. pyrenaica). Chacune a une
durée de vie bien définie et beaucoup présentent
des stades évolutifs précis, constituant par-là mê-
me un outil biochronologique d’intérêt pour
l’Europe occidentale (fig. 6).

Le Pléistocène moyen marque un renouvelle-
ment de faune important en Europe. Tout d’abord,
si, au Pléistocene inférieur, on trouve Hemitragus,
Soergelia et Praeovibos, il s’agit d’espèces diffé-
rentes et sans lien avec leurs représentants villa-
franchiens. Seuls les deux derniers apparaissent
au début du Pléistocène moyen (S. elisabethae, P.
priscus) en compagnie du bœuf musqué (O. pa-
llantis). À partir du Mindel, la diversité augmente
légèrement puisque deux ongulés inféodés aux
reliefs apparaissent: H. bonali et O. a. antiqua. Je
ne dispose d’aucune donnée sur l’épisode du
Mindel-Riss mais cette phase climatique de lon-
gue durée est responsable de la disparition de S.
elisabethae et de P. priscus. 

Au Riss, O. a. antiqua perdure dans la partie
occidentale de la péninsule ibérique. H. bonali res-
te très présent jusqu’à la fin de l’épisode rissien.
Son évolution est constante et se traduit par une
variation de la morphologie dentaire et du squelet-
te post-crânien traduisant une adaptation de
l’espèce à des reliefs accidentés. C’est un proces-

sus d’isolement géographique qui est à l’origine
d’une véritable spéciation au Riss moyen, avec
l’émergence dans le Sud-Est de la France d’H. ce-
drensis dont la disparition coïncide avec le début
du Pléistocène supérieur.

Sur l’ensemble de l’arc alpin et de ses bordu-
res, l’arrivée du genre Capra s’effectue à la fin du
Pléistocène moyen, aux alentours du Riss moyen,
avec C. ibex; dans la zone du Caucase, se trouve
C. caucasica. 

Le Pléistocène supérieur marque une autre
transformation chez les Caprini d’Europe occiden-
tale. Tout d’abord Hemitragus disparaît définitive-
ment de cette zone géographique. Ensuite au dé-
but du Pléistocène supérieur, un bouquetin diffé-
rent de C. ibex est reconnu dans le sud de la
France. Ses caractères morphologiques et biomé-
triques permettent de le rapprocher de l’actuel C.
caucasica et de ses représentants fossiles du
Caucase tout en le distinguant. L’évolution de ce
taxon peut être suivie de l’Éémien à la première
moitié du Würm récent. Au Würm III, les popula-
tions se révèlent intermédiaires entre celles du
Würm ancien et l’actuel C. pyrenaica. Ce dernier
est clairement individualisé au Würm IV sur l’en-
semble des Pyrénées. 

Chez C. caucasica et chez C. ibex du Pléis-
tocène moyen des caractères morphologiques
identiques à ceux d’Hemitragus sont identifiables
ce qui leur confère une valeur d’archaïsme. Leur
disparition n’est effective qu’au Pléistocène supé-
rieur qui correspond donc à la période de fixation
des derniers caractères du genre Capra.
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Figure 6: Répartition chronologique des Caprinae d’Europe occidentale.
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